
U n Vase metallique de Podolie. 

Dans le Musee Archeologiq ue d'Etat a Varsovie se trouve un vase metalli­

que, reste non descrit jusqu' ici, dans lequel on peut voir la note suivante, 

redigee le 5 mai 1939 par le dr. R. J akimowicz: >>Le vase scythe a ete apporte 

de la Podolie a Wierzchowiska ou, pour etre exact , au domaine Zdzanne 

voisin de cette place, par le tuteur d 'un certain Smrokowski, proprietaire 

foncier mineur, decede il y a quelques annees. Ceci a eu lieu longt emps avant 

la guerre moridiale de 1914-1918. On ne connait pas les details de la t rouvaille. 

Cette information a ete donnee par Monsieur J an Kicinski, neveu dudit 

Smrokowski .>> 

Il est a regretter qu'on ne puisse localiser lus exactement une trouvaille 

aussi precieuse, interessante et representative et qu'aucune indication du 

lieu de sa decouverte n'a ete preservee. On ne peut que supposer avec une 

semblance de probabilite, mais sans aucune preuve, que le vase a pu etre 

t rouve en Podolie. Cette supposition, toutefois, n 'a pour soi qu 'une probabi­

lite et c'est avec cette reserve que nous considererons la Podolie comme le 

lieu de trouvaille de cet objet t ellement interessant. 

Le vase est relativement grand: sa hauteur est 750 mm., le diametre de 

l'embouchure 495 mm., le diametre du fond 150 mm., la hauteur du pied 

118 mm. , le diametre du bord inferieur du pied 265 mm. Les parois du vase 

sont formees par 5 feuilles de metal rivetees ensemble. Le diametre superieur 

du pied est 115 mm.; au-dessus de celui-ci s'etend la seconde feuille d'un 

diametre de 160 mm.; la troisieme feuille a un diametre de 178 mm.; le dia­

metre de la quatrieme feuille est 190 mm., et sur elle est place la cinquieme 

partie du vase qui se retrecit au milieu jusqu 'a un diametre de 160 mm. Les 

anses, executees en batons ronds de 8 mm. d 'epaisseur, se dressent perpendi­

culairement sur le bord; leur hauteur est 85 mm. , leur largeur 65 mm. Il est 

7 
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F ig . 1. Vase de Podolie. 1/ 10 . 

difficile a determiner, i 1 vase e t fait en töles d cuivre ou de bronze, car 

vu les diffi ultes causees p·ar la guerre il n 'est pas possible d'en faire l'analy 

chimique. La couleur des feuille n'est pas uniforme au differentes parties 

du va e; la coloration rougeätre de ses surfaces exterieures aus i bien qu 'in­

terieures t la patine vert clair y apparaissant par places, semblent pourtant 

indiquer plutöt le cuivre ou, tout au moins, un bronze avec un fort contenu 

de cuivre. Cette question essentielle, nous l'avons dit, ne peut ' tre decidee 

que par une analyse chimique de toutes les feuilles separees, analy e po sible 

seulement une foi la paix retablie, au cas que cet objet sort intact d 

tourment de la guerre. 

Le vase . e distingue par un profil doux et une forme arrondi , et con i t e 

dan son entier, comme nous l'avons indique ci-dessus, en cinq minces feuill 

de metal , li sees et martelees avec une habilete extraordinaire, et reunies par 

le moyen de rangees horizontales de rivets. Les tetes des rivets sont plate 

du cöte exterieur. Les diverses parties du vase, formant des troncs d'un 

cöne tronque, ont ete martelees chacune separement . Apres l'assemblage, 

tout le vase fut lisse le long de sa surface exterieure (fig. 1). 
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F ig. 2-3. ase de Podolie. 1/ 8 . 

Le fond et le pied ont ete reunis d 'une fa9on remarquable. Le fon?, quelque 

peu concave, a ete attache par 17 rivets a. la partie superieure du pied creux; 

ensuite le bord d'en bas de la töle inferieure a ete insere dans un anneau 

martele au haut du pied, les .deux bords ont ete encastres et, enfin, fortement 

marteles ensemble. Le pied creux est plus massif en bas, son bord inferieur est 

plat et courbe vers l'exterieur (fig. 2). La töle cönique suivante (la 3e) a ete 

inseree dans la töle inferieure et y attache par 41 rivets. De meme, la 4e 

töle a ete inseree dans la 3e et fixee par 55 rivets. Par contre, la 5e partie du 

vase, c'est-a.-dire son cou au bord inferieur dentele, a ete glissee de l'exterieur 

sur le haut de la panse-et fixee par 55 rivets, dont seulement 3 ont ete preser­

ves. Deux anses approximativement circulaires, martelees d'un bäton, ont 

ete attachees au bord superieur du cou, l'une en face de l'autre. Leurs bouts 

s'etendent a. la maniere d'une moustache dans deux directions opposees; 

ils sont marteles a. plat et se partagent en fourchette, de maniere qu'ils entou­

rent de deux cötes le bord du vase et y sont attaches par 2 rivets chacun 

(fig. 3). 

Le type du vase pourrait etre defini ainsi: c'est un vase, retreci au fond 

et s'elargissant vers le haut; il a une panse oviforme, munie d 'un pied creux 

cönique et d'un cou. Ce dernier s'amincit au milieu, mais s'etend vers son 

bord. Sur ce bord, dont le haut est plat, s'elevent 2 anses perpendiculaires 

et symetriques. L'objet entier est tres habilement fait; la t echnique en est 

excellente; il peut etre considere comme un chef-d'oeuvre de l'art du marte~ 

lage de la vaisselle. 

Sa valeur esthetique est encore rehaussee par des ornements plats au cou 

et au bas du pied. Ces ornements ont ete emboutis au poin9on. Le bandeau 
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F ig. 4. Le ba ndeau d'ornement du vase de Podolie. ¼ -

d' ornement entourant le cou a une largeur de 170 mm. En haut son cadre 

est forme par le bord superieur du vase; en bas il est termine par le bord 

dentele inferieur du cou, bord qui, de cette maniere, a ete range dans l'ensemble 

de la composition ornementale. Tout le bandeau d'ornement a ete partage 

en 5 zones paralleles, horizontales et presque tous de la meme largeur. Ces 

zones sont remplies par les motifs suivants (de haut en bas): 

1) une serie de zigzags verticaux allant du bord vers en bas, longs de 35 mm., 

composes de 3 traits rompus et t errnines en haut et en bas par une rainure 

executee au poirn;:on; 
2) en dessous s'etend entre deux lignes ponctuees horizontale , un rang 

de petits cercles formes par 10 points chacun; 

3) la zone suivante est egalement encadree de deux lignes horizontales, 

mais continues cette fois-ci, desquelles sortent des triangles quadrilles, alte­

res et opposes, pendants d'en haut, poussants d'en bas. Ces triangles for­

ment, proprement, le negatif d 'un dessin en bätons rompus ressortant du 

fond lisse; 

4) plus bas, nous trouvons une repetition du leger motif des petits cercles 

po11ctues entre deux lignes horizontales ponctuees; 

5) le demier motif est Jimite d'en haut par une ligne continue, d'en bas 

par une Jigne ponctuee. Il consiste de doubles volutes se t erminant par des 

rainures qui forment le negatif de l'ornement nomme >>chien qui courre» (de 

droite a gauche); les plans vides entre les volutes sont remplis de rayures paral­

leles ou de petits arcs concentriques. Une ligne ponctuee, un rang de rivets et 

le bord dentele de la töle superieure font le bord inferieur de cette zone (fig. 4). 
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Fig. 5. L 'orrement ' au bas du pied du vase de Podolie. 1/ , . 

Au bas du pied creux nous apercevons un ornement con istant en 2 lignes 

ponctuees paralleles, et un peu plus bas apparait un motif cisele d'entrelacs 

qu 'une seule ligne ponctuee limite du cöte exterieur de la paroi du vase (fig. 5) . 

Le vase decrit ci-dessus appartient sans doute au meme typ que celui 1 

decouvert a Antoniny, arrondi sement de Zaslaw (ESA IX, p. 192, fig. 1), en 

Volhynie, dont nous avons le premier donne la description. Tous les deux sont 

distingues par la meme form et la meme execution technique. Le vase podo­

li n se di tingue pourtant du volhynien par ses dimen ion presque deux fois 

au i grandes, par plusieurs details techniques et surtout par son orn mentation, 

qui dans cette composition d motif est jusqu'ici uniqu pour ce typ d vase. 

Ces deux vases, avec celui trouve a Taraszcza (prefecture de Ki v) n Ukraine 

et decrit par Makarenko 2 et cet autre qui se trouve au musee de Samara (fig. 

6- 7) , pre entent un groupe compl t. Le bas de l 'epaule de ce dernier vase 

est orne de lign s plastiques horizontale : l'une continue t l'autre consistant 

n petites bosses; en dessou e trouve un zigzag plastique de lign s en biais 

pourvues de petites boss s aux points de contact. Les ornements du vase 

d Samara sont repousse .3 

Tous c vases sont en töle martelee . Leurs parois consist nt n 4 a 5 

piec s riv t ees; il ont un pied cöniqu , une panse oviforme, un cou retreci 

et 2 an es v rticaux, dirige en haut t symetriquement oppose . 
Qu 1 element nouveau le va e de Podolie introduit-il? Tout d'abord, il 

elargit le domaine geographique de l'occurence de ce type de vai eile depuis 

la region de la Volga, l'Ukraine et la Volhynie, jusqu 'a la Podolie. Le lieu 

de provenanc de ces va es nous reste encore malheureu ement inconnu. 

Pourtant, vu la proche affinite de leur forme, la re semblance de la t echnique 

1 Wl. Antoniewicz, Vase en Bronze de Volh;111ie. ESA IX, 1934, p .p. 101- 196, fig. 1- 3. 
2 N. Makarenko, La civilisation des Scythes et Hallstatt. ESA V, 1930, p .p . 33 & suiv. , 

fig. 12. 
3 A. M. Tallgren, Anz. d. Finn-Ugr. Forsch. , p. 30, fig . 24. Cf. l'ornement du vase de 

bronze de Hallstatt: N. Aberg, Bronzezeitliche und /riilieisenzeitliche Chro110/ogie II. Hallstattzeit. 
Stockholm l 931. Fig. 16. 
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Fig. 6. Vase d e Taraszcza. 

de leur execution et aussi, probablement, l'identite de leur materiel metalli­

que, vu ceci, disons nou , on peut presumer qu'ils ont une origine commune et, 

de plus, qu'ils proviennent d'un centr de fabrication assez restreint. 

Une recherche d'analogies a amene a l'ob ervation de l'affinite de ces 

vases avec un type de situles en töle martelee qui ont une partie inferieure plus 

etroite, une partie superieure plus large, un cou bas et deux an es immobiles 

rivetees a l'epaule.1 Si on y attachait un pied cönique, la re semblance de 

cette forme avec nos vases serait encore augmentee. De telles situles a pied 

sont toutefoi inconnues et les exi tantes sont formees d'une ou de 2 feuilles 

de metal trapezoi:dales rivet ees au moyen d'un ou de 2 rangs verticaux de 

rivets; les anses ont egalement une apparence differente. Simultanement 

avec ces situles on trouve des vases de bronze derivant du type des ume 
d'argile de Villanova; ils ont une panse en cöne double, arrondie, un cou 

souvent tres etroit et muni d'un col ainsi qu'un pied cönique 2; ils sont rivetes 

1 A. Götze. F . v. Duhn dans Ebert, Reallexikon für Vorgeschichte XII, p .p . 182-185; V, 
tab. 15 d; IX, tab. 150 f . 

: N. Aberg, Bronzezeitliche und früheisenzeitliche Chronologie I . Italien. Stockholm 1930 . 
Fig. 211, 216, 220, 261 , 273, 307, 308, 309, 318, 323, 331, 365, 409, 470, 480. 
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F ig. 7. Vase. Musce de Samara. 

horizontalement de plusieures töles et ont 2 anses horizontales faites d 'un 

baton de metal, placees a la place la plus large de la panse. Ces vases, ainsi 

que beaucoup de situles, sont ornes de tetes de rivets plastiques, de dessins 

geometriques ou de protomes d'oiseau. Les ornements sont generalement 

repousses, beaucoup plus rarement emboutis, et apparaissent sur la panse 

ou sur le cou. Le pied est parfois embelli d'un ornement a jour. Si l 'on osait 

postuler un croiseme~t des situles avec cet autre type de vaisselle, on pourrait 

arriver a la conclusion- theorique qu'un type de vase nouveau emblable a 
celui qui nous occupe, eut pu en resulter. Mais en realite, une pareille forme 

batarde n'a paru ni en Italie centrale, ni en Italie nord-ouest , ni en H ongrie, 

ni dan les pays balkaniques, ni dans les Alpes orientales, ni a Hallstatt, 

nullepart ou on a trouve en emble ou separement des situles et des vases 

de bronze en cöne double. P ar consequent, on ne peut accepter que certains 

t raits communs qui placent l'un a cöte de l'autre les trois types de vaisselle 

que nous venons de decrire, traits touchant a certaines particularites de la 

forme autant qu'a leur construction et a la technique de l'execution. La localisa-
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tion du lieu de fabrication de nos vases sur la base de la parente de forme et 

de la genese du type, reste donc mal assuree jusqu'ici. Neanmoins, les filia­

tions mentionnees ne sont pas contredites par la chronologie des situles. En 

effet, ces situles font leur apparition en Italie dans l'ancienne periode de l'äge 

de fer, a savoir: a Vetulonia (700-650 av. J.-C.), a Bologne (Benacci III) 

et a E ste I (700-625 av. J .-C.) . En Europe centrale ils apparaissent depuis 

la III~ jusqu'a la ve periode de l'äge de bronze. En ce qui concerne l'Italie, 

les vases de bronze a cöne double peuvent etre chronologiquement encadre 

ainsi: a Tarquinia (Benacci II) 850-750 et 750- 700 av. J.-C. ; a Vetulonia 

750-7'00 av. J.-C. ; a Bologne (Benacci III) 700-625 av. J.-C. Ces vases 

importes d'Italie apparaissent en Europe centrale et septentrionale a la fin 

de la Ive et de la v e periode de l 'äge de bronze. Ces cadres chronologiques 

de la vaisselle typologiquement et techniquement apparentee avec nos vases, 

nous permettent dope de fixer l'apparition de ces derniers au VIIIe-vIIe 

siede av. J.-C. au plus tard. 

Ceci sont les possibilites generales de preciser la chronologie du type 

auquel appartient le vase de Podolie. Mais le vase de Podolie nous procure 

encore une autre possibilite d'etablir la chronologie et le lieu d'origine de ce 

type de vase: il est pourvu d'ornements jamais encore observes sur ces objets. 

Les ornements sont places d 'une fa<_;:on ravissante au cou concave depuis son 

boi-d superieur jusqu 'au bord dentele inferieur. La valeur particuliere de 

l'ensemble ornemental depend de la pluralite des motifs dans cinq zones 

horizontales. L'analyse des ornements indique qu'ici l'element pittoresque 

du dessin domine de beaucoup l 'element delineatif. Les motifs decoratifs 

ornant la partie tectoriale du vase, quoique paraissant peu considerables par 

comparaison aux parois massifs du vase, font que l'entier donne une avantageuse 

impression esthetique. La meme remarque s'applique egalement a l'ornement 

du pied creux du vase . Celui qui a pourvu cet objet magnifique de son orne­

ment restreint, mais difficile a Composer et a executer, a du etre un artiste 

d'experience et de talents eminents. 

Mais ou et quand ce chef-d'ceuvre fut-il produit ? 

Malgre des recherches assidues, nous n 'avons pas trouve d'analogie com­

plete a l'ensemble de son ornement sur des vases ni de bronze, ni d'autres 

mat eriaux. De l'autre cöte, l'acces aux bibliotheques archeologiques et aux 

collections de photographies est rendu tres difficile pendant la guerre ce 
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qm est naturellement defavorable a l' etablissement des analogies et 

la realisation de tout notre rapp<?rt, - on voudra bien nous en excuser. 

Neanmoins, il est hors doute que les motifs omementaux en question ne 

derivent ni de l'art geometrique de l'ere des dipylones, ni des objets 

d'art de la periode archaique en Grece. Dans les produits de l'art de 

l'ancien äge de fer en Italie on ne peut non plus decouvrir d'analogies, sauf 

les motifs distants et disparates de spirales et de triangles pendants ou pous­

sants, comme p.ex. aux receptacles de Cometo (732-728 av. J.-C.)1, ou aux 

tombeaux de Bologne (Vle siede av. J.-C.) 2, ainsi qu 'aux plaques d'un 

sanctuaire pres de Nesactium en Istrie.3 La plupart des ressemblances ome­

mentales, toutefois, sont a trouver sur les objets de bronze appartenant a la 

IVe (1000-850) et ve (850- 650 av. J .-C.) periodes de l'äge de bronze et 

apparaissant dans deux regions de culture, en Scandinavie 4 et en Hongrie 

avec ses voisins danubiens. ous ne parlerons pas ici de l 'origine du style 

omemental de ce temps en Scandinavie, puisque actuellement c'est la region 

du Danube central, ou plutöt la region hongroise, qui nous concem e le plus. 

Et nous croyons ne pas pouvoir faire mieux q1;1e de citer ici une caracteristi­

que synthetique due a cet excellent connaisseur, le Prof. Nils Aberg (op.cit. pp. 

159- 160): 

~En ce qui concerne des ouvrages de haute qualite, la Hongrie parait 

toutefois avoir garde sa preponderance a travers l'äge de bronze. Ceci se 

rapporte surtout aux bronzes marteles et, dans une certaine mesure, a la 

fabrication d'epees, mais par contre pas au'x fibules et autres parures, ni 

aux ustensils des types simples. Les premiers vases de bronze hongrois 

ont probablement appartenu a la seconde periode (part V, p . 9) mais les 

trouvailles les plus anciennes connues jusqu'ici, proviennent tout de meme 

de la troisieme periode. L'industrie des vases de bronze hongroise atteint 

son point culminant pendant la quatrieme periode et il y a alors une impor­

tante exportation vers la region septentrionale et, vraisemblablement, aussi 

1 Ebert's R eallexikon III, tab . 27- 28. 
2 ib. II , tab. 52- 53 . 
3 M. Hoernes, Urgeschichte der bildenden Kunst in Europa. 3e ed . Vienne 1925. p .p . 4 "7 2 

- 4n. 

• G. Schwantes, Vorgeschichte in der Geschichte Schleswig-Holsteins. Neumünster l!:!3!J . 
p . 412 . - G. Ekbolm dans Ebert 's R ealle xikon IX, tab. 135- 139. H . Shetelig, Scandiri avian 
Archaelogy. Oxford 1937 . pp. 122 et suiv. - N. Aberg, op . cit. V . Stockholm 1935. 
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vers l'Italie, quo1que les trouvailles italiennes ne se rapportent qu 'a la fin 

de cette periode, au plus töt. E n relation avec cette exportation le recent 

style hongrois d 'ouvrage repousse ou embouti se repand et t rouve acce.3 a 

la region septentrionale (par t. V, p . 132) aussi bien qu'a la region italienne 

(part. V, p. 129). 

>>Vers la fin de la quatrieme periode se developpent dans la region hong­

roise _les epees antenniferes (part. V, p. 125) . Celle-ci et les types d' Auvernier 

et Mörigen deviennent les formes preponderantes d 'epees a la y e periode. 

Les deux dernieres formes n'apparaissent ni en Hongrie, ni, a une exception 

pres, en Italie, t andis que les epees antenniferes sorties de Hongrie devien­

nent ordinaires en Italie aussi. Le fait est sans doute caracteristique pour 

la position occupee a ce temps-la par l'Italie envers les regions de la civilisa­

tion de l'Europe centrale. En effet, un pareil isolement vis-a-vis de l' Allemagne 

meridionale simultane avec des rapports aussi vif avec la Hongrie, aurait 

ete inimaginable au t emps de l'ere de Hallst att. Il est evident qu'a la transi­

tion vers l'ere de Hallstatt il y a une transformation radicale des relations 

transalpines d 'Italie, et la determination de la limite entre l'äge de bronze 

et l'ere de Hallstatt ne parait plus une question de t erminologie plus ou moins 

arbitraire, mais bien un fait , peut-on dire, fixe par le developpement lui­

meme. 

>>Pourtant, au cours de la ye periode, la region de culture hongroise, jusque 

la si fleurissante, disparait du champ visuel de la science, non pas par suite 

de devastations et catastrophes qui ont frappe le pays, mais seulement parce 

que, en surplus, l'usage d'enterrer des tresors a graduellement disparu tout 

a fai t. Neanmoins, cette Hongrie sans tresors ensevelis parait encore pendant 

quelque temps avoir maintenu son ancienne position dans la region de la 

culture d 'Europe centrale et son importance s'exprime continuellement dans 

l 'exportation ininterrompue vers la region septentrionale. En outre, la civili­

sation de Hallst att qui fait son apparition pendant la sixieme periode septen­

tri'onale correspondante, a evidemment de fortes racines dans les traditions 

du style hongrois et porte ainsi de son cöte temoignage d'une continuelle 

floraison de la culture hongroise au moins pendant une majeure partie de la 
y e periode. 

>>Cependant, avec la vre periode septentrionale de l'äge de bronze, Oll 

l 'ere ancienne de Hallstatt, un changement fondamental se produit dans 
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la marche de la culture de l'Europe centrale, en tant que l'Italie se place 

alors .a la t ete des pays cultives (part I, p. 216, part U, pp. 18, 65, 80, 88).>> 

Quelles singularites de style caracterisent-ils les ornements des ouvrages 

de bronze hongrois des rve et ve periodes de l'äge de bronze? Pour bien 

etre eclairci sur ce point, il faut etudier dans l' excellent >>atlas illustre>> de 

Nils Aberg, Vorgeschichtliche K idturkreise in Europa (Copenhague, 1936), 

les tableaux X- XXII. Entre la ne et la ve periode de l'äge de bronze, 

presque tous les motifs decoratifs ornant en combinaison entre eux le vase 

de Podolie, font leur apparition en Hongrie et Transylvanie. Le t echnique 

du poirn;on dans l'execution des ornements est preponderante pour les poig­

nees d'epee et autres_ ouvrages en bronze fondu; pour les vases en töle de 

bronze, par contre, les ornements sont repousses. Un examen attentif des 

analogies aux zones ornementales horizontales utilisees pour l'ornement du 

cou du vase de Podolie (fig. 4- 5), nous conduit aux conclusions suivantes: 

a) le premier motif (d'en haut) des zigzags n'a pas d'analogie dans les trou­

vailles archeologiques connues; b) le 2e et le 4e motif, consistant en petits 

cercles ponctues, non rattaches, remplissant l'espace entre deux lignes 

horizontales, egalement ponctuees, ce motif fait l'impression d'etre une imi­

tation en ouvrage embouti des petits cercles repousses qui figurent sur des 

vases de bronze et qui ont une signification purement decorative ou peut­

etre quelquefois aussi culturelle, de >>Symboles solaires>>; c) les lignes ponctuees 

horizontales rappellent distinctement les rangs horizontaux .de rivets utilises 

pour des buts ornementaux, ainsi que leur imitation en bosses repoussees 

de differentes grandeurs; d) le 3e motif, celui des triangles quadrilles, oppose.::: , 

alternativement suspendus et reposants, formant proprement dit l'ornement 

horizontal de bätons rompus ressortissant du fond, est frequent comme 

ouvrage emboute sur des vases de töles martelees aussi bien que sur des 

objets coules; e) le motif des spirales combinees en volutes representant une 

forme de rubans evoquee sur le fond lisse, trouve de nombreuses analogies 

dans les ornements emboutes des poignees d'epee de bronze; f) le motif d'entre­

lacs entoure d 'une ligne ponctuee ornant le pied du vase, est un dessein 

caracteristique qui se rencontre souvent sur les poignees d'epee de bronze . 

Si nous observons la frequence de ces analogies sur les trouvailles hongroises 

des rve et ye periodes de l'äge de bronze, nous ne pouvons pas douter , 

a l'etat actuellement limite de nos connaissances dans ce domaine, de ce 



108 SMYA - FFT XLV 

que le createur du vase de Podolie a puise de la source des regions hongroises 

et transylvaniennes a la fin de l'äge de bronze pour la forme du vase autant 

que pour les motifs d'ornement si souverainement composes et executes. 

Ici ont paru dans la Ille periode les situles de bronze, d'ici sont venus en Italie 

aussi bien qu'en Scandinavie les dessins et les impulses des formes typiques 

et des motifs ornementaux de l'industrie de bronze. Il faut se souvenir que 

la region de la culture thrace de l'äge de bronze a pousse du cercle de la culture 

de la ceramique a bandes, respectivement de la ceramique reneolitique peinte. 1 

Les motifs peints de la ceramique, comme spirales, meandres, cercles, zigzags 

etc., preserves a l'äge de bronze, developpes et, enfin, tombes dans la degene­

ration, ont pu peut-etre renaitre sous d'influences mycenes, comme repertoire 

favoris de formes d'art dans l'industrie du bronze thrace; ces motifs preservent 

la division des metopes et leur traitement convient plutöt a Ja peinture qu'au 

dessin. 

La region de culture ponto-thrace a ete merveilleusement traitee par le 

Prof. A. M. Tallgren dans son ouvrage qui a fait epoque. 2 Il a etabli d'une 

fac;on inequivoque la dependance de la culture de bronze ukrainienne de la 

region danubienne: >>Pour les ornements nous pouvons elargir la perspective 

culturelle au-dela des haches et dire que l'ornementique a lignes a relief, 

generale dans les bronzes des steppes, est le resultat d 'une influence occidentale, 

soit hongroise» . . . >> Que cette influence hongroise-thrace extremement puis­

sante en Ukraine implique une migration de peuples venus de l'ouest dans 

les steppes, c'est ce qui apparait a l'evidence du fait que les objet s en question 

se repandent dans les steppes sous des formes nouvelles clont l'evolution pre­

miere s'est deroulee dans les pays danubiens. Cette migration de peuples 

et cette conquete sont egalement attestees par le grand bien-etre materiel 

des pays danubiens, clont les trouvailles extremement abondantes de tresors 

et de depöts provenant de cette periode en Transylvanie, en Galicie, en Rouma­

nie et en Bulgarie sont une preuve. Ce fut la Transylvanie qui occupa la place 

preponderante>> (p. 217). >>La technique de la fonte se rattache egalement 

a l'hongroise>> (p. 218). >>On ne peut s'empecher de mettre les phenomenes 

clont il a ete question ici en connexion avec les renseignements que les vieux 

1 N . Aberg, Vorgeschichtliche Kulturkreise in Europa , tab. V- IX. 
2 A. M. Tallgren , La Pontide prescythique apres l'introduction des metaux. ESA II, 1926 . 

248 pages avec 112 fi g. 
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ecrivains a partir d'Herodote nous ont fourni sur les Cimmeriens>> . . . >;Nous 

constaterons alors que les Cimmeriens eurent de nombreux rois dont les 

tombes se trouvaient dans le bassin du Dniester et qui discuterent entre 

eux pour concerter la defense contre les Scythes qui attaquaient !'Ukraine 

a partir de l'est vers 725 env. av. J. C. Les rois se tuerent l'un l'autre pour 

succomber dans leur propre pays, et le peuple s' enfuit vers l' Asie, une partie 

le long des contreforts du Caucase, une partie a travers !'Hellespont, de sorte 

que les souvenirs de Troie VII doivent etre mis en connexion avec eux. En 

Asie, on les mentionne dans les sources assyriennes vers la fin du VIIIe 

siede av. J. C. et aussi dans la Bible. Il semblent avoir disparu definitivement 

vers l'an 600 seulement. En Europe une partie d'entre eux se refugierent peut­

etre en Crimee qui prit ensuite le nom de Chersonese Cimmerienne. La fuite 

des Cimmeriens devant les Scythes et la date de cet evenement sont comple­

tement historiques et determinables>> (p. 219-220). 

Les vives relations de la Podolie avec le bassin du Danube et la Transyl- • 

vanie sont demontrees par d'assez nombreuses trouvailles de bronzes des IVe 

et ve periodes de l'äge de bronze: les fouilles ont mis a jour des typiques 

ouvrages traces 1. Nous devons aussi faire mentionner ici que les objets 

italiques de l'ancien äge de fer appartenant a la ye periode de l'äge de bronze 

des pays des Karpathes et decouverts en Podolie, ont sans nul doute ete 

transportes du cöte nord des Karpathes a travers le bassin danubien 2 . 

Ceci accepte, on comprendra mieux l'affiliation culturelle des vases de töle 

et des autres vases de bronze qui leur sont probablement contemporains, 

trouves en Podolie, Volhynie et Ukraine. 3 

1 Conf. Wl. Antoniewicz, Archeologia Polski, Varsovie 1928, et bibliographie y indiquee. 
T. Sulimirski, Brazowy skarb z Niedzie lisk, pow. PrzemyJlany (Ein Bronzedepotfund a us 
Niedzieliska Kr. P rzemyslany, Südostpolen) . Swiatowit XVII, 1936/ 37 (Publication Tall­
gren), p.p. 255-282. Z. Podkowin.ska, Miecze bronzowe z Wo jciechowic (Broazeschwerter von 
W ojciechowice, Kr. Jedrzej6w) . Swiatowit XV, 1933, S. ll6- l68, und: M iecz brazowy ante­
nowy z »Z iem i Dobrzynskiej>> w Wojew6dztwie Warszawskim. Swiat owit XVII, p. 282- 286. 

2 A. Szlank, Kilka import6w staroitalskich i zachodnioeuropejskich z poludniowo-wschodniej 
Polski i Ukrain y (Einige F unde a lti talischer und westeuropäischer Importe in Südo, tpolen und 
der Ukra ine). Swiatowit XVII, p.p. 293- 306. - Conf. V. Pärvan, D:i.cia. An outline of the 
early civilisation of the Carpato-Danubian countries. Cambridge 1928 p . l - 34. - E. Duna­
reanu -Vulpe, L 'espansione delle civilta italiche versa l'oriente Danubiano nella prima eta de/ ferro . 
Roma 1925. 

3 N. Makarenko, L a civilisation des Scythes et Hallstatt. ESA V. W. Sommerfeld, Naczynie 
miedziane halsztackie z Ukrainy . Swiat owit XVII, p. 307- 311. 
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Fig. 8. Vase de l'Askuz, Mjnusinsk. Musee archeol. de Varschau. 1
/10. 

A la lumiere des vues bien fondees du professeur A. M. Tallgren, il parait 

indubitable que les vases metalliques en question appartiennent a la culture 

thrace ou cimmerienne de la ye periode de l'age de bronze. Mais il reste 

inconnu, si la fabrication de ces vases a eu lieu au sud ou au nord des Kar-

. pathes. On peut seulement supposer que les c:cythes, a pres avoir assujeti 

le territoire de la culture cimmerienne, se sont empare de ce type de vase 

et l'on modifie; le type cythe, en effet, est coule en cuivre et pourvu d'orne­

ments en bordure plastiques (fig. 8) et comme tel il a survecu jusqu'a l' 'poque 

romaine. 1 

W lodzimierz Antoniewicz. 

1 M. Ebert, Si"idrussland im Altertum. Bonn-Leipzig 1921, p. 182: »Das alteste datier­

bare Stuck stammt aus dem Grabe von Zubowa jm Kubangebiet, das ans Ende des 5. der an 

den Anfang des 4. Jahrhunderts v. Chr. zu setzen ist.• 




